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Une fin d’année riche, et des perspectives à envisager !

C’est déjà la fin de l’année et la perspective toute proche de fêter la naissance 
du Christ, Noël !  Et la COP 28 est dans l’actualité !

Le 20 décembre, nous nous retrouverons pour la Veillée de Noël du Puits 
d’Hiver proposée chaque année avec le souci d’offrir cette soirée spirituelle et 
conviviale à tous ceux qui le souhaitent.

Cette fin d’année c’est aussi le moment de faire le point des quelques mois 
écoulés. Lors de la journée de lancement de septembre, les projets et idées 
ont foisonné dans les 3 axes de la mission qui nous est confiée.
Entre autres, le monde rural et la question des agriculteurs en difficulté,
les questions sociétales où la démocratie est aujourd’hui en question et 
les questions environnementales : Laudato Si nous demande de poser des 
actes mais aussi de s’émerveiller en marchant dans la nature. 

Le Puits d’Hiver, laboratoire d’idées et de réflexions, dont vous pourrez 
découvrir la mise en œuvre dans les articles qui composent cette Feuille de 
Chou, a aussi pour but d’inspirer les autres territoires de notre diocèse.

     Dans cette optique, la Conférence des Évêques de France a repris la dynamique
     de Terres d’Espérances. Nous allons y participer.

Dans l’axe Écologie et Laudato Si, nous sommes sensibles à l’Exhortation 
apostolique Laudate Deum que le Pape François a sorti le 4 octobre, dans le 
cadre de la COP 28 où nous dit-il, des décisions très importantes devraient 
être prises.
Le dimanche 12 novembre, nous avons proposé l’après-midi pour nous 
imprégner un peu plus de ce message complémentaire, prier et continuer à 
nous convertir à cette écologique intégrale à laquelle le Pape nous appelle si 
ardemment.

En attendant, toute l’équipe du Puits d’Hiver, se joint à moi, pour vous 

souhaiter Belle Fête de Noël et année active et joyeuse dans nos 
familles et nos engagements.

Bernadette Daguin (présidente)



Laudate Deum

Nous  n’étions  pas  très  nombreux  à  nous
retrouver  au  Puits  d’Hiver  le  12  novembre
dernier  autour  de  la  belle  représentation
symbolique  du  monde  que  nous  avait
concoctée Bernadette Dewaele.

Il  s’agissait  pourtant  de nous approprier
un texte  majeur :  la  dernière  exhortation
apostolique  du  pape  François :  Laudate
Deum. Texte important en lien avec la COP
28 qui ouvrait le 30 novembre

Merci  au  frère  Jean-Louis  Lejay  de  l’avoir
décortiquée pour nous :

1/  Le  document  approfondit  notre
compréhension de la  crise climatique et  de
l’injustice qu’elle engendre pour les pauvres.
« Les  compagnies  pétrolières  et  gazières
ambitionnent de réaliser de nouveaux projets
pour  augmenter  encore  la  production.  Cela
serait  un  acte  suicidaire  qui  conduirait  à
exposer  toute  l’humanité,  en  particulier  les
plus  pauvres,  aux  pires  impacts  du
changement climatique. »(53)

2/  Il  a  des  mots  durs  envers  les  climato-
sceptiques et les durs d’oreille. Il dénonce les
efforts  insuffisants  des  pouvoirs  politiques
(nationaux et internationaux)
« Les  négociations  internationales  ne
peuvent avancer de manière significative en
raison  de  la  position  des  pays  qui  mettent
leurs  intérêts  nationaux  au-dessus  du  bien
commun général. »(52)

3/ Il invite à nous remettre à notre juste place
devant Dieu et à le louer.
« Un  être  humain  qui  prétend  prendre  la
place de Dieu devient le pire danger pour lui-
même »(73)
« Il y a une mystique dans une feuille, dans
un chemin, dans la rosée, dans le visage du 

pauvre.  Le  monde  chante  un  amour  infini,
comment ne pas en prendre soin ? »(65)

4/ Il nous appelle à nous engager. 
« Si l’on veut sincèrement que la COP 28 soit
historique,  qu’elle  nous  honore  et  nous
ennoblisse en tant qu’êtres humains, on ne peut
qu’attendre  des  formes  contraignantes  de
transition  énergétique  qui  présentent  trois
caractéristiques :  efficaces,  contraignantes  et
facilement contrôlables. »(59)

« J’invite chacun à accompagner ce chemin de
réconciliation avec le monde qui nous accueille
et à l’embellir de sa contribution. »(69)

Et  nous     ?  Comment  pouvons-nous  accélérer  
notre coopération à un futur meilleur     ?  

Bien sûr, il y a tout ce que nous essayons de
faire  personnellement :  raisonner  ses
investissements personnels, économiser l’eau,
l’électricité, limiter nos achats de produits sur-
emballés,  choisir  le  moindre  mal  pour  les
transports …. 
Mais  est-on  suffisamment  signifiant,  savons-
nous témoigner de nos actes individuellement
et collectivement ? Comment-en parlons-nous
avec  nos  enfants ?  Nous  soutenons-nous
suffisamment  pour  aborder  le  sujet  du
changement  climatique dans certains milieux
plus ou moins réfractaires comme l’Église ?
Au  Puits  d’Hiver  communiquons-nous
suffisamment  avec  d’autres  associations ?
Quels  moyens  utilisons-nous  pour  faire
changer les mentalités ? 
Continuons à nous poser des questions, mais
essayons aussi d’avancer !

Henriette Gibouin
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A l’approche de la COP28, François nous 
propose un texte court et clair, fortement 
engagé qui appelle à agir en urgence 
devant la crise écologique.

Nous aurons sans doute l’occasion de retravailler ces questions avec vous à

 l’occasion de la prochaine Assemblée Générale

 qui aura lieu dimanche 7 avril 2024. Notez bien la date !



MARCHES MÉDITATIVES mensuelles

Marcher  en échangeant, ou en réfléchissant
seul, sur un thème proposé.
Le  17  novembre  c’était  à  propos  de  la
COP28.
Voici le texte pour nous aider à méditer , suite
de citations de Laudate Deum (LD) :

“Si nous avons confiance dans la capacité de
l’être humain à transcender ses petits intérêts
et  à  penser  en  grand,  nous  ne  pouvons
renoncer à rêver que cette COP28 conduira à
une  accélération  marquée  de  la  transition
énergétique, avec des engagements effectifs
et  susceptibles  d’un  suivi  permanent.  Cette
Conférence  peut  être  un  tournant  si  elle
démontre  que tout  ce  qui  a  été  fait  depuis
1992 était sérieux et en valait la peine, sans
quoi elle sera une grande déception et mettra
en péril  tout le bien qui  a pu être accompli
jusqu’à maintenant.” (LD54)

“Si l’on veut sincèrement que la COP28 soit
historique,  qu’elle  nous  honore  et  nous
ennoblisse en tant qu’êtres humains,  on ne
peut  qu’attendre  des  formes  contraignantes
de transition énergétique qui présentent trois
caractéristiques : efficaces, contraignantes et
facilement contrôlables ; cela pour parvenir à
initier un nouveau processus radical, intense
et qui compte sur l’engagement de tous. Cela
n’est  pas  advenu  sur  le  chemin  parcouru
jusqu’à présent, mais ce n’est que par un tel
processus  que  la  crédibilité  de  la  politique
internationale  pourra  être  rétablie,  car  ce
n’est que de cette manière concrète qu’il sera
possible  de  réduire  notablement  le  dioxyde
de carbone et éviter à temps les pires maux.”
(LD59)

“Espérons que ceux qui interviendront seront
des  stratèges  capables  de  penser  au  bien
commun et à l’avenir de leurs enfants, plutôt
qu’aux  intérêts  circonstanciels  de  certains
pays  ou  entreprises.  Puissent-ils  montrer
ainsi  la  noblesse  de  la  politique  et  non  sa
honte.  Aux  puissants,  j’ose  répéter  cette
question  :  «  Pourquoi  veut-on  préserver
aujourd’hui un pouvoir qui laissera le souvenir
de  son  incapacité  à  intervenir  lorsqu’il  était
urgent et nécessaire de le faire ? ».(LD58)

Intentions :

Nous  prions  pour  les  dirigeants,  pour  qu’ils
soient attentifs au bien commun, qu’ils fassent
aboutir des décisions concrètes et engageantes
pour  arrêter  tout  nouveau  projet  d’extraction
d’énergie fossile et s’engager sur une transition
efficace pour préserver notre maison commune.

Nous  prions  pour  les  activistes-militants-
personnes de bonne volonté de tous les pays,
qui  s’engagent  courageusement  pour  faire
entendre  la  voix  de  la  terre  et  la  voix  des
pauvres.

Nous  prions  pour  les  scientifiques,  qui  osent
alerter,  lutter  contre  les  fausses  idées  et  les
discours malhonnêtes.

Nous prions pour les hommes et les femmes de
bonne volonté qui recherchent les solutions pour
un monde où l’homme pourra vivre en harmonie
avec  le  reste  de  la  création,  sans  se  perdre
dans  les  fausses  promesses  de  solutions
technologiques  qui  nous  enferment  dans “une
logique du colmatage, du bricolage” qui retarde
les changements dont nous avons besoin.

Nous prions pour tous ceux qui ne veulent pas
voir ou qui ne pensent qu’à leur propre intérêt,
pour qu’ils ouvrent les yeux sur le mal qui est
fait à la création et aux plus vulnérables.

Violaine et André Yverneau
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Le site des jésuites est  bien fait pour présenter les enjeux de la COP 28  et 
donne des liens, pour aller plus loin.

https://jesc.eu/cop28athome/



Avec le SILLON RURAL Chichery  

le 14 octobre 2024 

La démocratie en France
Intervenant Michel Morineau

Accueil  et  introduction  par  Jean-Marie
Sapin
La démocratie  est  un  sujet  d’actualité  avec
des questions mises en débat.
Comment définir la démocratie ? Comment la
faire vivre ?
La 4ème République changeait trop souvent
de gouvernement.  La  5ème République est
directive pour être efficace mais si la manière
de vivre est trop verticale sans tenir compte
des corps intermédiaires la démocratie est en
danger.
Où  va  le  monde  avec  la  montée  des
extrêmes et la déstabilisation par les réseaux
sociaux ?

Michel  Morineau : en  France  les  acquis
sont-ils  définitifs ?  Il  y  a  des  menaces  de
dérives. La démocratie ce n’est pas évident
sur  180  pays il  y  a  seulement  40  pays en
démocratie.
La  France  a  la  particularité  d’être  une
démocratie et une république.

Distinguer l’État de droit et l’État
L’État :  nous  sommes  égaux  en  droit.  En
France  les  lois  qui  sont  votées  doivent
respecter  la  Constitution  qui  énonce  des
droits  et  des  libertés.  Chaque  personne
individuelle  et  chaque  personne  morale
doivent  respecter  la  loi.  Le  Conseil
constitutionnel  garantit  que  les  lois  votées
sont  conformes  à  la  Constitution.  C’est  la
garantie démocratique.
Il  y  a  la  séparation  des  pouvoirs  entre  le
législatif  qui  vote  les  lois  et  le  pouvoir
juridique.
Le Conseil d’État rend des avis juridiques au
gouvernement  et  au  parlement.  C’est  une
garantie juridique avant  que les lois entrent
en vigueur.
L’État  de  droit  est  l’acquis  des  luttes  pour
une  amélioration.  Camus  dans  ‘’l’homme
révolté’’  dit :  «  je  me  révolte  pour  une
amélioration des droits. »

Les minorités
L’État  fonctionne  avec  une  majorité  au
pouvoir  qui  applique  le  programme  pour

lequel  elle  a  été  élue.  Une  majorité  doit  être
questionnée pour que les minorités, qui ont des
idées qui sont bonnes, deviennent majoritaires
et conduisent à l’amélioration des droits.

En France il n’y a pas de culture du compromis
comme  en  Angleterre  ou  en  Allemagne  pour
gouverner  avec  des  coalitions,  notre  tradition
c’est bloc contre bloc. Une voix majoritaire doit
faire attention aux minorités mais le dernier mot
revient à l’assemblée.
Dans  les  pays  autoritaires  il  n’y  a  pas  de
reconnaissance des minorités.

La liberté d’expression et d’opinion 
Les institutions représentatives d’une fraction de
la  population ont  la  place  pour  s’exprimer :
syndicats,  coopératives,  mutuelles,
associations,  entreprises,  ...  ce  sont  des
organisations  intermédiaires  démocratiques
avec des élections internes.
La  complexité  du  monde  pour  une  recherche
d’efficacité a conduit à des regroupements, des
fusions ; les discussions et les décisions ont été
éloignées des adhérents. C’est une perte de la
démocratie, le débat quitte le secteur local.
Remarque.  Dans la démocratie locale souvent
aujourd’hui il y a une pénurie de représentants
c’est  le  cas  entre  autres  des  associations  de
parents d’élèves.

Est-ce qu’il y a une crise ?
Il y a une crise de confiance, le citoyen se sent
impuissant. Comment redonner confiance ? 
Camus :  « je me révolte donc nous sommes»,
pour produire un destin.  La fonction citoyenne
est  à  redynamiser.  L’éducation  en  est  un  des
éléments,  il  y  a  eu  l’éducation  populaire,  le
Sillon, le CMR…

Des remarques
On vote pour faire barrage plutôt que par choix..
Attaquer la justice c’est attaquer l’État de droit.
Il y a l’influence des lobbies à réguler.
Aujourd’hui les personnes sont des 
consommateurs plus que des citoyens.
La misère a fait émerger des leaders, des 
dictateurs.
Le modèle économique change, 
l’impôt progressif sur les revenus recule au profit
de la CSG et de la TVA...
Aujourd’hui l’individu revendique sa liberté 
individuelle… Qu’est-ce que la Liberté ?

Nous nous quittons sur cette question… !
Jean Marie Sapin
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 Conférence-débat organisée par
l’association Solidarité Paysans des Pays

de Bourgogne,
le 14 Novembre dernier, au sein du lycée
agricole d’ Auxerre-Labrosse,  intitulée :

Pierre Butin, agriculteur,membre du Puits
d’Hiver a été invité à participer à la table

ronde qui organisait les débats.

Il nous présente cette rencontre :

Il  s’agissait  de  donner  de  la  visibilité  à
l’association  qui  demande  à  étendre  son
action dans l’Yonne, où les deux tiers de la
superficie du département est agricole, et où
les  organismes  institutionnels  ne  peuvent
répondre  à  toutes  les  difficultés  que
rencontrent les agriculteurs.

Je veux témoigner dans ces quelques lignes
de ce mouvement né dans les années 1990
pour venir en aide et soutenir les agriculteurs
en  difficulté  et  auquel  j’ai  participé  dans  le
Cantal  où  je  travaillais  à  cette  époque.
Associations locales, de type :
« SOS  agriculteur  en  difficulté »,  « Réseau
d’écoute », ce mouvement s’est structuré et a
donné  vie  au  réseau  National  Solidarité
Paysans. 

La journée était  animée par  Alain  Chanard,
contributeur à la revue Transrural Initiatives.
Marc Grozellier, agriculteur retraité de Saône
et  Loire  et  président  de  l’association
Bourguignonne donne le ton :

 
A ses  côté  un  éleveur  de  Saône  et  Loire
témoigne  avec  beaucoup  d’émotion  et  de
simplicité  de  ses difficultés.  Il  nous raconte
son  parcours  douloureux,  et  sa  rencontre
avec Solidarité  Paysans.  « Sans eux je  ne
serais plus là, c’est ma deuxième famille »
Tout est dit !

Véronique  Lucas,  Sociologue  à  l’INRAE  de
Rennes  et  invitée  du  colloque,  nous  présente
ses  travaux  de  recherche  qui  traitent  des
conditions  de  la  transformation  écologique  du
secteur  agricole  et  des  producteurs  en
particuliers.  Elle  souligne  l’importance de la
collaboration  et  des  organisations
collectives au niveau local.

Grégory Garel, chef de projet Santé au Travail
chez Relyens & enseignant en management de
la  santé  et  sécurité  au  travail  à  l’Université
Catholique de Lyon et intervenant du colloque,
souligne en ces termes : « Si tous les métiers
semblent  aujourd’hui  concernés  par
l’épuisement  professionnel,  ceux  qui  se
prêtent  à  une  « vocation»  ou  qui  se
caractérisent  par  un  fort  engagement
semblent  particulièrement  concernés. Avec
une  exposition  au  risque  de  suicide
nettement plus élevée que dans le reste de la
population,  la  situation  témoigne  de
conditions de travail difficiles qui constituent
un déterminant majeur de dégradation de la
santé mentale des agriculteurs ».

A la tribune en ce début d’après-midi, pour une
table ronde : 

Véronique Luca, Grégory Garel, Boris Saenger,
éleveur  dans  le  Jura  et  président  de  l’Inter
AFOCG  (Association  pour  la  Formation
Collective  et  le  développement  de  l’autonomie
décisionnelle, économique et stratégique sur les
exploitations) ; Angélique ROY éleveuse laitière
dans  l’Yonne  et  présidente  du  service  de
remplacement ; Jean Claude Colmagne, éleveur
laitier retraité dans le Jura, membre de solidarité
Paysan  Jura ;  et  moi-même  éleveur-céréalier,
associé  à  la  SEP  de  Bord.  (Société  En
Participation).

Je résumerai ainsi,  l’essentiel  de ce qu’il  s’est
échangé au cour de cette table ronde.

Tous,  nous  avons  souligné  l’importance
des organisations  collectives  participatives
qui  favorisent  l’Entraide,  les  collaborations
en  agriculture,  et  font  ainsi  barrage  à
l’isolement. 
C’est  ici  sans  doute  une  piste  pour  une
agriculture plus accueillante, plus collective,
plus humaine ?
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« Entraide et collaborations en
agriculture : des moyens pour lutter contre

l’isolement des agriculteurs ? »

« Sous  prétexte  d’une  agriculture  dynamique,
compétitive,  trop  souvent  l’Homme  perd  pied,
l’accompagnement de Solidarité Paysans vient
l’aider  à  retrouver  l’équilibre nécessaire  à une
reprise en mains de la situation.  Nous avons
l’opportunité  de  construire  ensemble  une
société  agricole  et  rurale  différente :
solidaire et collective. Saisissons là »



Enfin,  pour  renforcer  son action  dans notre
département,  Solidarité  Paysans  recrute
des  bénévoles pour  accompagner  les
agricultrices  et  agriculteurs  en  situation
difficiles.  Cela  est  complémentaire  des
organisations institutionnelles déjà présentes
sur le territoire.  L’accompagnement se fait
en binôme. Des formations et un travail de
relecture  de pratique  sont  proposées  en
continu. « Comme dans tout bénévolat, c’est
un engagement à « bénéfices réciproques » :
on donne mais on reçoit aussi beaucoup.
 
Et pour l’anecdote du jour :  Je ne résiste
pas  à  vous  faire  part  de  cette  note  de
Véronique  Lucas  envoyée  au  réseau  des
anciens  du  MRJC  (Mouvement  Rural  de
Jeunesse Chrétienne) et elle-même ancienne
permanente nationale MRJC.

« Invitée à intervenir au colloque organisé par

l'association Solidarité Paysans à Auxerre sur

le thème de la collaboration en agriculture, je

me retrouve à une table-ronde entourée de

2  porteurs  d'expériences  de  démarches

collectives,  aussi  passés  par  le  MRJC,

dont un que je ne connaissais pas. D'un côté,

Jean-Claude  Colmagne,  agriculteur  retraité

du  Jura,  ancien  permanent  national  des

années  80s,  engagé  à  Solidarité  Paysans,

après avoir été impliqué à l'AFIP. De l'autre,

Pierre  Butin,  agriculteur  de  l'Yonne,  ancien

permanent  dans  ce  département  dans  les

années  90s,  et  ayant  fondé  avec  4  autres

exploitations  un  assolement  en  commun,

forme innovante de production en commun.

Ça n'était  pas intentionnel,  et ceux qui  l'ont

organisée  ne  le  savaient  pas  initialement,

mais est-ce vraiment le fruit du hasard ? » 

Pierre Butin

Terre d’Espérance

L’idée est que nous puissions y apporter ce qui
se passe autour de nous.  Effectivement,  dans
notre diocèse, notre département, il y a kyrielle
d’initiatives qui émergent dont nous n’avons pas
forcément  connaissance.  C’est  la  raison  pour
laquelle  nous  avons  initié  un  « Carnet  de
campagnes de Terres d’Espérances » afin que
chacun  puisse  faire   remonter  les
questionnements,  les  problèmes,  les  initiatives
qu’il relève sur son territoire. 
Ensuite des rencontres, des projets, des actions
pourront se mettre en route et dynamiser notre
territoire rural.
Appuyons-nous  sur  le  travail  des  années
passées :

Rappel des journées du  22–23–24 avril 2022
à Châteauneuf-de-Galaure (26)

Voici quelques phrases clé :
. La pauvreté du rural peut générer de la 
créativité.
. L’école du monde rural = l’école du réalisme.
. Le monde rural vit de réelle fragilité.
. Rencontre et dialogue, réfléchir ensemble → 
trouver des réponses.
. Se laisser se déplacer.
. Notre rôle est d’évangéliser, il faut faire 
confiance et trouver la joie de la mission.
. Se baser sur la fraternité.
. Le local est lié au global.

Diverses  tables  rondes  ont  fait  sortir  des
constatations :
sur l’annonce de l’Évangile et la présence de
l’Église : 
On  vit  une  époque  agnostique,  ésotérique
comme au début de la chrétienté.

Il  y  a  une  soif  spirituelle  qui  ne  rejoint  pas
toujours la révélation peut-être par manque de
formation ?

Certaines personnes cherchent une expérience
spirituelle qu’ils ne trouvent pas dans l’Église car
ils n’y voient que moral et dogme.

La présence ecclésiale se fait (devrait se faire) à
partir  des  baptisés  (et  pas  uniquement  des
prêtres)
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La Conférence des Évêques de France a repris
les  travaux  de  Terres  d’Espérances  aboutis  en
2022.  Le  Puits  d’Hiver  a  décidé  de continuer  à
participer à cette dynamique.



Besoin de prendre du temps pour se former,
pour souffler.

Quelques lieux ou initiatives  innovantes dans
l’Yonne :

Ultéria (Yonne) :  Est une menuiserie dont le
modèle  alternatif  met  l’économie  au  centre
ainsi  que  l’humain  dans  le  cadre  d'une
gouvernance partagée, avec à proximité une
Chèvrerie, une école Montessori et un centre
de formation,
Les Gilats,
La Caserne Bascule à Joigny, en lien avec
le Campus de la Transition,
Plusieurs lieux d’église ou paroisses dans la
dynamique Église Verte,
les Associations Solidarité Paysanne,
La  Pause  du  Pont  à  Auxerre ;  lieu  de
rencontre pour des personnes fragilisées,...

Intervention de Monseigneur B -M  Dufay

- Les crises révèlent une fatigue de la terre et
les clameurs de la terre.
- On a du mal à limiter nos consommations, il
faut avoir plus et le moins apparaît comme un
manque.
-  L’avenir  est  au  partage  ou  à  la  mort.
- On ne peut pas être que des producteurs
mais il faut être des protecteurs.
- Le développement, c’est d’avoir plus ou de
partager plus ?
- Le rôle de la spiritualité et des religions est
irremplaçable  dans  les  révolutions
écologiques.

Et nous pensons qu’il  y a sans doute plein
d’autres initiatives que nous ne connaissons
pas 

Des  initiatives  que  nous  pourrions
soutenir au Puits d’Hiver :

Échanges avec des  paroisses rurales :  des
secteurs  se  sentent  un  peu  abandonnés,
comment  les  rejoindre ?  Partager  nos
expériences de célébrations de la Parole ?

Redynamiser notre lieu sur les missions qui
lui sont déjà confiées, en tenant compte des
changements  de société,  avec un rayonne-
ment plus large, mais aussi à destination des
familles et des jeunes, le lieu s’y prêterait et il
y a de la demande. 

Creuser la question de tiers-lieu ou  éco-lieu..

Participer aux fêtes rurales existantes :
Profiter des événements qui existent déjà pour
proposer un atelier, un stand ou une animation
sur  les  questions  écologiques.
Pour  ceci  faire  un  inventaire   de  tous  les
événements  et  solliciter  les  paroisses  à
s’engager  pour  présenter  quelque  chose.
Un groupe pourrait  préparer un kit  à proposer
aux paroisses ou  au doyennés.

Relancer le CMR...

Écologie :
Fiches Laudato Si en actes, qui pourraient être
utiles ;
Fresque du Climat et
Fiches Temps de la Création 

Une  dynamique  que  nous  pourrions
promouvoir :

 Reprendre  ce  travail  avec  le  groupe  de
personnes  initialement  intéressé  par  Terre
d’Espérance  pour  voir  comment,  inventorier
les initiatives,  coopérer,  fédérer les initiatives,
faire connaître, inventer des outils pour réaliser
ces  Terres  d’Espérances,  dans  toutes  leurs
diversités.

Nos Églises en rural sont parfois pauvres mais
riches de ce qui se vit dans le rural.
Des  initiatives  voient  le  jour  autour  de  nous,
entreprises par des chrétiens… ou pas.
Exemples : La laverie du Secours catholique en
Puisaye,  une  chapelle  privée  mise  à  la
disposition des chrétiens qui veulent venir prier
régulièrement  dans  le  sénonais.  Un  groupe
Église Verte qui se structure en association pour
pouvoir  participer  à  une  projet  laïc  sur  son
territoire.  Accueil  de migrants,  jardins partagés
sur une paroisse, etc...
Donc,  si  on  se  met  en  réseau,  on  pourrait
participer  à  recenser,  pointer,   ce  qui  se  fait
autour  de  nous,  dont  les  autres  n’ont  pas
forcément  conscience,  qui  fait  que  le  monde
rural  est  vivant,  de  par  l’engagement  de  ses
habitants.

L’enjeu  c'est  participer  à  une  dynamique

diocésaine, dans le cadre de la mission qui

nous est donnée au Puits d’Hiver, d’avoir le

souci du monde rural
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AGENDA

Quelques dates pour 2024

Si vous désirez être tenus au courant de
nos  activités,  de  nos  propositions,
envoyez-nous votre adresse mail à :

puitsdhiver@wanado  o.fr  

ou téléphonez au :    03 86 73 25 88

ou visitez le site : 
https://www.yonne.catholique.fr/le-puits-d-hiver

ou écrivez: « puits d’hiver »  sur votre
moteur de recherche

Célébration le matin, repas partagé et
Cafés à Thème à Chichery  les

dimanches de 14 à 16 h :

14 janvier : projection du film 
« Essaimons-nous » sur les questions 
agricoles, et échanges.

4 février : thème non arrêté

3 mars : Rencontre  proposée à la salle 
Marie-Noël – Auxerre sur le thème :
l’ œcuménisme  avec la participation du 
pasteur protestant d’Auxerre, d’un pope 
orthodoxe et d’un prêtre diocésain.

7 avril : Assemblée Générale

5 mai : la Solidarité- bien vivre ici et là-
bas avec la présence du CCFD Terre 
Solidaire et l’ APCE (Commerce 
Équitable)

2 juin : thème non arrêté
 
20 janvier     : journée Mandalas, avec 
sœur Sylvie

les 2ème lundi du mois, à Chichery,
de 14 h 30 à 16 h 30, groupe de lecture

temps de Marche Méditative chaque 
mois...

...et plein d’autres choses à découvrir
dont nous vous parlerons …..
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Des lieux, où penser le monde !

Les Entretiens d’Auxerre :

Où va le monde ? 
Penser, s’engager, résister

Les 17 et 18 novembre
Hubert, Gabriel, Bernadette et Marie-Do y 
ont participé.
Différents angles d’entrée dans cette 
problématique : art, l’intelligence artificielle, 
les océans, la question du genre, du 
travail, de la politique, la guerre, les 
migrations, l’altérité. Des intervenants de 
grande qualité nous ont donné des points 
de vue qui nous amènent à penser ces 
questions. Même si nous ne savons 
toujours pas précisément où va le monde, 
au moins, nous avons recueilli quelques 
clés, permettant de le penser « un peu », 
car nous sommes convaincus que chacun 
à un rôle à jouer, à son niveau, dans ce 
devenir.

Les semaines Sociales de France
24 et 28 novembre à Lyon et en visio
ÉCOLOGIE : préparons-nous à un 
changement radical

Là aussi, plusieurs entrées, de multiples 
intervenants, d’Isabelle de Gaulmyn en 
passant par Olivier Artus, un membre du 
GIEC , philosophes, sociologues, et des 
jeunes de Lutte et Contemplation qui nous 
interpellent durement et parlent à nos 
cœurs « c’est un choc lorsque l’on 
comprend que le problème climatique sera 
présent à chaque instant de nos vies ». 
« La Terre n’appartient pas à l’humanité, 
mais elle en a la responsabilité »

Message du Pape : « Il faut entrer dans un 
processus radical impliquant l’engagement 
de tous »

Bref : un appel à se bouger !

  «  Le puits d’hiver à Chichery est un lieu où, entourée  d’amis, je me ressource spirituellement. » 
Annie           

mailto:puitsdhiver@wanadoo
https://www.yonne.catholique.fr/le-puits-d-hiver

